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challenge expliquÀ© avant le texte. Harry et Neville se retrouvent en 
haut de la tour d'astronomie et finissent par parler du fait qu ' Harry 
soit le survivant. C'est bien passÀ© prÀ”s pour le timide Gryf fonder 
n'est-ce pas ? 


1. Sous une bonne À©toile 
_Salut À tous, _ 

_Aujourd'hui on vous retrouve avec un des nouveau concept de la page 
: Les Minis-Prompt. _ 

><em>Le concept est simple, deux auteur s'affrontent sur un mÀ^me 
prompt crÀ©e par Baderoh et moi-mÀ^me, leur texte ne devant pas 
dÀ©passer les deux-milles mots.<em> 

_Je vous met le pitch et surtout, bonne lecture. ** 

><strong>_ 

* *Personnages :** Harry Potter et Neville Londubat . 

**Contexte :** Il fait froid le soir au haut de la tour d'astronomie. 
Harry et Neville aiment s'y rejoindre pour discuter. Un soir, c'est 
du fait que Neville aurait pu À^tre L'Elu. 

Bromance . Ou pas au choix. 

**Mots À placer :** "Cicatrice", "Sirius". 

■A" ■A" ■A" 


><pXstrong>Sous une bonne A©toile<strong> 

Harry n'arrivait pas À dormir. Il se tournait et se retournait dans 



son lit sans parvenir À trouver le sommeil. DÀ”s qu'il fermait les 
yeux, c'ÀOtait des flashs insoutenables qui le secouaient, le rendant 
plus instable qu'un enfant, moins rÀOsistant qu'une poupÀ©e . La 
rentrÀ©e n'avait eu lieu que quelques semaines auparavant. Il savait 
quoi faire quand les souvenirs le happaient ainsi, quand le nom de 
Sirius ne s'effaÂ§ait plus de ses pensÀ©es. Quand rien ne le retenait 
au moment oÀ^ il basculait À travers le Voile. 

Le jeune homme se redressa entre ses couvertures, passant une main 
fatiguÀ©e sur son visage. Il bascula ses pieds hors du lit, les 
posant sur le sol frais. Il se fichait de l'heure, il se fichait bien 
d'Â^tre attrapÀ© dans les couloirs. Aussi se faufila-t-il comme une 
ombre hors du dortoir. Il traversa la salle commune puis emprunta le 
chemin de la tour d ' Astronomie . ExposÀ©e au vent, sombre, 
inquiÀ©tante, personne ne songeait À venir ici si 
tardivement . 

Personne sauf lui et la silhouette qui l'avait suivi sans bruit À un 
minuscule quart d'heure d'intervalle. Il ne se retourna pas, sachant 
parfaitement qui allait s'asseoir avec lui au bord du vide. Il releva 
pourtant la tÀ^te lorsqu'on dÀ©posa une couverture sur ses À©paules 
et dÂ©couvrit Neville qui le fixait, l'air soucieux, lui-mÀ^me lovÀ© 
dans un plaid chaud. 

â€" Merci, Nev', lui dit-il en se poussant pour le laisser s'asseoir 
Â ses cÀ'tÀ©s. 

â€" Je t'ai entendu quitter le dortoir. 

â€" DÀ©solÂ©, je ne voulais pas te rÀ©veiller. 

â€" Je ne dormais pas non plus, dit Neville en haussant les 
À©paules . 

â€" Bellatrix ? interrogea Harry sans prendre de pincettes. 

Leurs conversations dans le silence automnale de la tour d'Astronomie 
À©taient devenues habituelles. Une routine rÀ©conf ortante pour les 
deux jeunes hommes qui avaient À©tÀ© prÀ©sents au MinistÀ”re le soir 
oÀ^ le retour de Voldemort avait À©tÀ© enfin reconnu par Fudge . Le 
soir oÀ^ la prophÀ©tie avait À©tÀ© dÀ©truite. Le soir oÀ^ Sirius 
À©tait mort. 

â€" Je n'ai pas peur d'elle, mais j'ai peur de ce que je pourrais 
devenir si je l'avais sous la main. User des mÀ^mes sorts pour la 
torturer. Je ne veux pas devenir comme elle en voulant À©liminer ce 
qu'elle est, tu comprends ? marmonna Neville en ramenant un morceau 
de sa couverture jusqu 'À son menton, ne laissant que sa tÀ^te 
dÀ©passer . 

Harry comprenait et le lui signifia d'un regard. Il avait toujours eu 
un mal trop grand Â se dissocier de ses ressemblances avec 
Voldemort. Avec Tom Riddle. 

â€" Je l'ai torturÀ©e. Moi je l'ai fait, j'ai franchi la limite. 
â€" Mais tu ne l'as pas tuÀ©e . 

â€" J'À©tais assez... furieux pour le faire, je le sentais dans mes 
doigts, dans la maniÀ”re dont mon esprit À©tait focalisÀ© sur le 



sortilÀ”ge. Mais je n'ai pas pu. Je n'ai simplement pas pu et À§a 
m ' inquiÀ”te . Je veux dire... Je dÀOteste Bellatrix plus encore que 
Voldemort et je n'ai pas pu la tuer, juste lui faire mal, amena 
doucement le Survivant, la voix hÀ©sitante. Je ne suis pas assez fort 
pour À§a. 

â€" Ou trop humain. Ce qui n'est pas un mal face À des gens qui ont 
renoncÀ© À toute humanitÀ©, argua Neville avec À©nergie. 

Harry À©mit un Â« mmh Â» vague et se blottit davantage dans sa 
couverture. Au bout de quelques minutes, Neville sortit un paquet de 
chaudron fondant de son plaid ainsi qu'une sorte de thermos qui 
sifflotait dans l'air frais du soir pour maintenir un liquide chaud 
À 1 ' intÀ©rieur . Le capuchon se divisa en deux tasses lorsque Neville 
le fit sauter. Il leur servit À chacun du thÀ© brÀ»lant et ouvrit le 
paquet entre eux. 

Ils se sourirent sans rien dire. Harry saisit sa tasse, chuchotant un 
Â« merci Â» . Il se demandait comment il À©tait possible que dans une 
mÀ^me soirÀ©e il se sente au plus mal pour se sentir bien comme 
jamais dans les minutes qui suivaient. Tout À§a grÀCce au jeune homme 
À cÀ'tÀ© de lui qui sirotait son thÀ© avec une nonchalance pas mÂ^me 
feinte . 

La premiÀ”re conversation que cette Tour avait abritÀ©e si tard dans 
la nuit avait concernÂ© Sirius. Beaucoup d'autres soirs avaient vu ce 
nom rejaillir. Neville ne s'À©tait jamais IndignÀ© du fait que Sirius 
soit son parrain, mÂ^me quand il n'avait pas eu confirmation de son 
innocence de la bouche de Harry. Si son camarade de maison lui 
faisait confiance, alors lui aussi. C'Â©tait aussi simple que cela. 
Comme la maniÀ”re dont il avait InsistÀ© pour les suivre au 
MinistÂ”re. Comme la maniÀ”re dont il avait affichÂ© un courage et 
une droiture incroyable. C'À©tait juste Neville. 

â€" Tu sais quoi... C'est sÀ»rement dÀ©placÀ© de ma part de dire À§a, 
mais je crois que tu aurais bien plus mÀ©ritÂ© que moi le titre de 
Sauveur . 

Neville tourna la tÀ^te vers lui, interrogateur. 

â€" Je ne suis mÀ^me pas sÀ»r d'À^tre rÀ©parti dans la bonne maison. 
Tu es plus courageux, loyal et droit que 1 ' entiÂ”retÂ© des 
Gryffondors. Moi y compris, À©videmment, dÀ©veloppa Harry sans 
amertume . 

â€" Tu crois vraiment qu'À^tre un vrai Gryffondor ferait de toi ou de 
moi davantage un sauveur que l'autre ? releva Neville avec un 
sourire . 

Harry Â©mit un rire. 

â€" Non, pas vraiment. Mais tu connais la prophÂ©tie. Âia aurait pu 
À^tre toi. 

Machinalement, Harry chercha du regard l'À©toile du chien, Sirius, 
Â©coutant attentivement la rÂ©ponse que formula Neville. 

â€" Mais c'est toi. Parce que c'Â©tait comme À§a que Â§a devait se 
passer. Ma mÀ”re ne connaissait pas cette vieille magie que la tienne 
a utilisÂ©, j'en suis quasi sÂ»r. Si elle Â©tait morte pour moi, je 



n'aurais eu aucune protection. Voldemort m'aurait tuÀ©. Et si par 
chance j'avais survÀ©cu, il m'aurait tuÀ© dÀ”s ma premiÀ”re annÀ©e . 

Je n'aurais eu ni l'amour, ni la puissance pour l'À©craser. Il 
fallait que À§a soit toi, que ce soit ta mÀ”re et pas la mienne qui 
signe l'arrÀ^t de mort de Voldemort ce soir-lÀ . 

â€" Alors tu ne crois pas que À§a aurait pu À^tre toi, l'enfant de la 
prophÀ©tie. MÀ^me sans parler de nos mÂ”res ? 

Neville haussa les À©paules et prit le temps de mÀ^chonner son 
chocolat avant de rÀ©pondre . 

â€" Non, je crois que Voldemort savait trÀ”s bien ce qu'il faisait 
quand il a choisi les Potter plutÀ't que les Londubat . MÀ^me s'il ne 
s'attendait pas À mourir. Il s'est rendu en personne pour tuer tes 
parents quand il a envoyÀ© ses sous-fifres torturer les miens, dit-il 
d'un ton lÀ©ger. 

Harry resta silencieux, tournant cette perspective des choses dans 
son esprit jusqu 'À ce que plus rien n'ait de sens. Le calme À©tait 
apaisant. Il À©tait au chaud, en compagnie d'un ami et il savourait 
ces dÀ©licieux chocolats avec du thÀ© chaud. Comme si au fond, 
c'À©tait tout ce dont il avait besoin pour À^tre heureux. Et il 
remerciait Neville de partager cette simplicitÀ© de vivre avec lui, 
de tirer parti du pire et du meilleur. 

Les yeux de Harry À©tait fixes, attirÀ©s par l'À©toile qui lui 
semblait briller toujours un peu plus. Neville suivit son regard. Le 
simple fait que ces conversations soient nocturnes, À ciel 
dÀ©couvert, apaisait Harry. Comme si son parrain veillait, 

À©coutait . 

â€" Je ne t'ai jamais envlÀ©. D'À^tre l'À©lu, je veux dire, constata 
soudain Neville avec un sourire heureux. 

â€" Je crois que tu es bien l'un des seuls. Et tu es le type le plus 
sensÀ© que je connaisse rien que pour cette raison, souffla Harry 
avec un sourire pÀ<:le. 

â€" Je crois que j'ai toujours su À quoi j'ai À©chappÀ© et À quel 
point la premiÀ”re guerre a fait des ravages. Einalement, il y a peu 
d'À©lÀ”ves qui ont rÂ©ellement perdu des proches dans la premiÂ”re 
vague de disparitions et de meurtres. Ou alors ils À©taient trop 
petits pour s'en souvenir. 

Harry approuva d'un signe de tÀ^te et grignota un chocolat. Neville 
avait sans doute raison, mais À§a allait au-delÀ de À§a. 

â€" Moi je pense que tu auras un rÀ'le À jouer. A un moment, quelque 
part. Le fait que Voldemort ait nÀ©gligÀ© de te supprimer en ayant 
donnÀ© l'ordre d'infliger À§a À tes parents... Il sÀ”me la haine 
chez les gens de bien. Et je crois qu'il n'a pas encore vu ce qu'un 
homme bon est capable de faire lorsque l'heure de la revanche est 
arrivÀ©e. Ce qu'une personne aimante peut faire au nom de l'amour. Il 
ne comprend pas quel genre d'ennemis il laisse sur sa route au fil de 
ses meurtres. Et je suis certain qu'un jour tu le lui montreras, 
affirma Harry, pensif. Peut-À^tre que ma cicatrice tÀ©moigne du mal 
qu'il a fait À ma famille. Mais les cicatrices de tous les autres 
survivants, mÀ^me si elles ne sont pas aussi visibles, il devrait 
tout autant les redouter. 



Neville sourit d'un air cryptique avant de se laisser tomber en 
arriÀ”re, allongÀ©, les mains nouÀ©es derriÀ”re sa tÀ^te. Harry 
l'imita, s'emmitouflant dans sa couverture qui le protÀ©geait 
complÀ”tement du froid. 

â€" De toute maniÀ”re À§a ne change rien. A la fin, je compte bien 
combattre Â tes cÀ'tÀ©s, lanÀ§a Neville, son regard balayant le ciel 
dÀ©gagÀ©. MÀ^me s'il y a cette histoire de prophÀ©tie, je crois qu'au 
fond on est tous concernÀ©s . C'est nous tous les À©lus . Nous qui 
allons devoir nous unir d'un bloc, toi en tÀ^te, pour l'empÀ^cher de 
monter au pouvoir. 

â€" J'espÀ”re que À§a suffira. 

â€" À^videmment que À§a suffira. Tout le monde trouvera la force si 
ton cA"ur bat rien qu'un peu pour nous. 

Harry lui lanÀ§a un regard rendu brillant par son sourire. Ce genre 
de phrases pleines d'optimismes À©taient typiques de Neville. Dites 
avec une telle certitude, une telle force, qu'il ne pouvait qu'y 
croire. Il suffisait d'un Â« tu vas y arriver, je crois en toi Â» 
pour qu'il se sente portÀ© par cette capacitÀ© qu'il avait À voir 
plus loin, À voir plus beau. 

Alors oui, le cA"ur de Harry battrait pour tous ceux qui auraient le 
courage de Neville. Et si c'À©tait ainsi, alors il souhaitait bonne 
chance À Voldemort pour arrÀ^ter son cÂ"ur. 

Fin . 

■A" ■A" ■A" 

><pXem>Nous espÀ©rons que votre lecture vous À plut, rendez-vous 
demain pour le second texte. <em> 

_Pour voir nos autres concept, rendez-vous sur notre profil et sur 
notre page Facebook._ 


2. Et si? 

_Hello, _ 

_Nous revoici avec le second texte de ce challenge. _ 

_Bonne lecture. _ 

_Yunoki &Baderoh_ 

* *Personnages :** Harry Potter et Neville Londubat . 

**Contexte :** Il fait froid le soir au haut de la tour d'astronomie. 
Harry et Neville aiment s'y rejoindre pour discuter. Un soir, c'est 
du fait que Neville aurait pu À^tre L'Elu. 

Bromance . Ou pas au choix. 

**Mots À placer :** "Cicatrice", "Sirius". 



■A" ■A" ■jk" 


><pXstrong>Et si... ?<strong> 

L'air ÀOtait gelÀ© ce soir-lÀ , encore plus que d'habitude. Les 
respirations formaient de petits nuages de fumÀ©es, les joues 
À©taient rougies par le froidâ€ 1 Ce n'À©tait pas un soir À traÀ®ner 
dehors . 

Sauf peut-À^tre pour Harry Potter. Ce dernier se tenait en haut de la 
tour d ' Astronomie, embrassant du regard le paysage en contrebas. La 
ForÀ^t Interdite À©tait toujours aussi lugubre et le clair de lune 
n'arrangeait rien À son apparence menaÀ§ante. 

Le jeune homme se laissa finalement glisser au sol, s'asseyant en 
tailleur. Il leva les yeux pour regarder le ciel. Il les plissa 
jusqu 'À apercevoir ce qu'il cherchaitâC 1 Soudain, son regard 
s ' À©claira . 

â€" SiriusâC 1 

L'Â©toile À©tait lÀ , toujours fidÂ”le. C'est dans ces moments 

qu ' Harry bÀ©nissait toutes ces heures passÀ©es dans le froid au haut 

de cette tour lors de cours soporifiques d'astronomie. 

La vue de l'Â©toile portant le nom de son parrain tant regrettÀ© lui 
mettait toujours du baume au coeurâC 1 Et Merlin savait À quel point 
il en avait besoin en cet instant. 

Il fixait toujours le ciel, se fichant du froid qui le glaÀ§ait 
jusqu'au plus profond de son À^tre. Alors qu'il À©tait perdu dans sa 
contemplation, il entendit la porte du toit de la tour s'ouvrir 
derriÀ”re lui. Il ne put retenir un sourire. Il savait qu'il 
viendrait . 

â€" Tu comptes te transformer en glaÀ§on ? lui demanda Neville en se 
plaÀ§ant juste derriÀ”re lui. 

â€" TrÀ”s drÀ'le Nev', vraiment, mais non, ce n'est pas le but. J'ai 
oubllÀ© de prendre un pull, c'est tout. 

Il avait À peine finit sa phrase qu'il sentit un doux tissus chaud 
se poser sur ses À©paules et son ami s'asseoir dos À lui. 

â€" Tu me connais trop bien, sourit Harry. 

Ils restÀ”rent silencieux un moment, chacun se perdant dans la 
contemplation de la voûte À©toilÀ©e. 

â€" Harry ? Jeâ€ 1 Je peux te demander quelque chose ? demanda Neville 
d'une petite voix. 

L ' interpellÀ© se redressa un peu, surpris par la demande. En rÀ”gle 
gÀ©nÂ©rale ils parlaient de tout librement. Si son ami À©tait aussi 
incertain, c'est que le sujet devait À^tre sÀ©rieux. 

â€" Bien sÀ»r, je t'À©coute. 

â€" Qu'est-ce que À§a fait, d'À^tre l'À^lu ? 



Ohâ€ 1 Sujet sÀOrieux, en effet. 

Il resta dos À Neville, rÀ©f lÀOchissant À sa rÀ©ponse. 

â€" C'estâ€l Je ne sais pas si j'ai vraiment envie d'en parler 
Nev ' . 

â€" S'il te plait, 'Ryâ€l Tu as besoin d'en parler, et moi j'ai 
besoin de savoir. 

â€" ÀStre l'À^lu, c'est vivre dans une famille qui te dÀ©teste parce 
que tu es diffÂ©rent, c'est rÀ^ver chaque nuit que tes parents 
viennent te chercher, parce que tu refuses d'admettre qu'ils sont 
morts et qu'ils ne reviendront jamais. Et quand tout semble 
s'arranger, quand tu arrives dans un monde merveilleux oÀ^ les gens 
semblent enfin t'accepter, À^tre comme toiâ€ 1 C'est dÀ©couvrir que ce 
monde de conte de fÀ©e se transforme en cauchemar. C'est se rendre 
compte que toute une communautÀ© que tu connais À peine compte sur 
toi pour les dÀ©barrasser d'un mage noir beaucoup plus vieux et 
puissant que toiâC 1 C'est ne jamais dormir sans cauchemar, À chaque 
mort, ressentir de la culpabilitÀ©, parce qu'une stupide prophÀ©tie 
dit que tu as le pouvoir de mettre fin À tout À§a, alors que tu n'es 
qu'un gamin. C'est haÀ“r tous les jours un peu plus le destin qui 
t'as mis dans cette situation merdique, alors que tout ce que tu as 
toujours voulu, c'est À^tre normal avec une famille qui t'aime. C'est 
se sacrifier pour des centaines de gens que tu ne connais pas, et une 
fois que tu as fait ce qu'on attendait de toiâC 1 C'est ne plus savoir 
quoi faire, ne plus avoir de but, dit-il alors que sa voix se 
brisait, secouÀ©e de sanglots. 

Il sentit deux bras s'enrouler autour de lui alors que les larmes 
coulaient librement le long de ses joues. Le chagrin qu'il avait tant 
de fois refoulÀ© s'À©tait libÀ©rÀ© et maintenant il n'y avait aucun 
moyen de revenir en arriÀ”re. 

Neville lui caressait les cheveux, essayant de lui procurer un peu de 
rÀ©conf ort . 

â€" Tu sais, j'en ai honte, mais je t'ai enviÀ©, je t'ai enviÀ© tant 
de foisâCl Certes, j'ai toujours mes parents, mais ils ne me 
reconnaissent pas, et ne me reconnaÀ®tront jamais. Parfois, je me 
suis surpris À prÀ©fÀ©rer qu'ils soient mortsâCl Tout plutÀ't que ce 
regard vide qui me fixe sans jamais me voir. Et je me suis tellement 
haÀ“ pour Â§a ! J'ai toujours À©tÀ© le pauvre petit Neville, À la 
magie tout juste passable, tout juste bon À s ' occuper de ses 
plantesâC 1 Alors je te voyais, entourÀ© d'admiration, et je t'en 
voulais. Et puis, j'ai appris À te connaÀ®tre. Et je m'en suis voulu 
de t'avoir enviÀ©â€ 1 Alors aujourd'hui, mÀ^me si autrefois je 
t'enviais cette cicatrice, ce n'est plus le cas. Je suis en paix avec 
moi-mÀ^me etâ€ 1 C'est grÂCce À toi. 

â€" GrÀCce À moi ? lui demanda Harry d'une petite voix, les yeux 
rougis de ses larmes. 

â€" Oui, grÀ<:ce À toi. Tu as À©tÀ© le premier À me voir autrement 
que comme le fils de Eranck et Alice LongdubatâC 1 MÀ^me ma 
grand-mÀ”re ne m'a jamais considÀ©rÀ© autrementâC 1 Je sais qu'elle 
m'aime, mais elle ne pourra jamais s'empÂ^cher de me comparer Â mes 
parents. Alors quand toi, le Survivant, l'À^lu, m'a considÀ©rÀ© 
seulement comme Neville, pas Neville Longdubat, juste Neville. 



Comment pouvais- je continuer A t'envier ? Je ne t'en remercierais 
jamais assez. 

â€" Comment aurais-je pu faire autrement ? Je sais mieux que personne 
ce que tu ressensâCl Entre Snape qui ne m'a jamais considÀ©rÀ© 
autrement que comme le fils de James Potter et SiriusâCl II Â©tait 
adorable, mais pour lui je n'À©tais que James junior, pas Harry. 

Ils se fixÀ”rent avant de se sourire. Ils s'À©taient toujours 
compris, aprÂ”s tout ils À©taient si semblablesâC 1 

L'amitiÀ© qu'il avait avec Ron et Hermione n'avait jamais À©tÀ© aussi 
spÀ©ciale que celle qu'il partageait avec Neville. Ils vivaient des 
situations semblables, que ses deux autres amis ne pourraient jamais 
comprendre. Ron avait une famille nombreuse et aimante, et les 
parents d' Hermione l'aimaient sans condition, pour ce qu'elle À©tait. 
Ce qui n'À©tait pas le cas d' Harry et Neville. 

Se rejoindre en haut de la tour d'Astronomie À©tait vite devenu un 
rituel entre eux deux. Ils profitaient de ces moments pour discuter 
de tout et de rien, pour dÀ©compresser aprÀ”s des journÀ©es 
dif f icilesâC 1 

Ils se relevÂ”rent et se fixÂ”rent de nouveau. Neville avait une 
longue estafilade qui lui barrait la joue et qui saignait encore 
lÀ©gÀ” rement . Harry quant À lui avait le corps perclus de 
courbature, d'hÀ©matomes et saignait lÀ©gÀ”rement d'une plaie À la 
tÀ^ te . 

Le regard de Neville glissa sur le paysage À leurs pieds. À€ 
certains endroits l'herbe À©tait brÀ»lÀ©e et le vert À©tait plus 
sombre À certains endroits, preuve visuelle du sang qui avait coulÀ© 
cette nuit. On voyait quelques personnes qui s ' occupaient de blessÀ©s 
qui ne pouvaient À^tre dÂ©placÂ©sâ€ 1 Dans cette scÀ”ne apocalyptique 
brillait pourtant un espoir nouveau. Voldemort À©tait enfin mort, le 
monde sorcier À©tait libre de vivre comme il l'entendait. 

Les deux amis se tenaient À©paule contre À©paule. Â€ l'aube de cette 
nouvelle À”re, la promesse qu'ils s'À©taient faits il y a de À§a 
quelques annÂ©es. Quoi qu'il puisse se passer, rien, jamais, ne 
pourrait les sÀ©parer. 

■jk" ■jk" ■jk" 


><pXem>Nous espÀ©rons que ces textes vous ont plut, si jamais vous 
souhaitez vous inscrire rendez-vous sur la page facebook : Les 
Prompts de Poudlard . <em> 


End 
f lie . 



